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Article Original 

Effet de l’Âge sur l’Activité Antioxydante du Plasma de Sujets 

Sains par Piégeage du Radical ABTS+ 

Effect of age on the antioxidant activity of the plasma of healthy subjects by trapping the 

ABTS+ radical  

N’negue ép. Mezui-Mbeng M-A1, Makoyo Komba O2, Bang Ntamack J A2, Nkolo Ovouele J-C1, 

Lendoye E1, Edou Engonga P3 
  
 RÉSUMÉ 

Introduction. Le vieillissement est un processus lent et progressif différent de la maladie, dont la cause principale 

est la présence des radicaux libres et les attaques oxydatives de l’ADN mitochondriale dans l’organisme. La 

fréquence des délétions de l’ADN mitochondriale augmenterait de façon exponentielle à partir de 50 ans pour 
atteindre des niveaux considérables chez des personnes plus âgées. Objectif. Mesurer l’activité antioxydante du 

plasma de femmes saines sans pathologie chronique dont l’étiologie serait liée au stress oxydatif, et dont l’âge est 

inférieur ou égal à 50 ans, par piégeage du radical libre ABTS.+. L’étude vise à observer l’évolution de la capacité 
antiradicalaire du sang avec la prise d’âge, jusqu’à 50 ans. Résultats. L’activité antiradicalaire moyenne des 

femmes d’âges  40 ans était de 2,2% supérieure à celle des femmes d’âges ≤ 40 ans. L’activité antiradicalaire 

des femmes en surpoids avec une IMC supérieur à 25 kg/m2 et un âge moyen de 42,16 ± 7,78 ans est plus ou 
moins équivalente à celle des femmes à corpulence normale avec un IMC inférieur à 2525 kg/m2 ayant un âge 

moyen de 36,25 ± 8,95 ans. L’activité antiradicalaire moyenne des femmes ayant moins de 3 gestités et un âge 

moyen de 32,25 ± 7,13 % ans est peu différente de celle des femmes ayant une gestité ≥ 3 avec un âge moyen de 
44,83 ± 4,35% ans. L’activité antiradicalaire moyenne des femmes avec des parités inférieures à 3 et un âge 

moyen de 35 ± 7,32 ans est équivalente à celle des femmes de parités supérieures ou égales à 3 avec un âge moyen 

de 47,83 ± 2,16% ans. L’activité antiradicalaire du plasma des femmes consommant 2 à 3 fruits et légumes par 
jour avec un âge moyen de 43,6 ± 4,39 ans est supérieur de 3,5% environ à celles des femmes ne consommant 

que 1 fruit et légume/jour d’un âge moyen de 36 ± 10,07 ans. Conclusion. L’évaluation de la capacité 

antioxydante totale du sang des femmes par piégeage du radical montre qu’un léger stress oxydant s’installe déjà 
progressivement dans le plasma sanguin de la femme d’âge inférieur ou égale 50 ans. La consommation des fruits 

et légumes enrichie l’organisme en composés antioxydants. Une gestité et une parité supérieures ou égales à 3 

freinent l’apparition du stress oxydatif.  
 

 ABSTRACT 
Introduction. Aging is a slow and progressive process different from disease, the main cause of which is the 
presence of free radicals and oxidative attacks on mitochondrial DNA in the body. The frequency of mitochondrial 

DNA deletions would increase exponentially from the age of 50 to reach considerable levels in older people. 

Objective. To measure the antioxidant activity of the plasma of healthy women without chronic pathology whose 
etiology would be linked to oxidative stress, and whose age is less than or equal to 50 years, by trapping the free 

radical ABTS.+. The study aims to observe the evolution of the antiradical capacity of the blood with increasing 

age, up to 50 years. Results. The average antiradical activity of women aged  40 years was 2.2% higher than 
that of women aged ≤ 40 years. The antiradical activity of overweight women with a BMI greater than 25 kg/m2 

and an average age of 42.16 ± 7.78 years is more or less equivalent to that of women of normal build with a BMI 

less than 2525 kg/m2  with an average age of 36.25 ± 8.95 years. The mean antiradical activity of women with 

less than 3 gestations and an average age of 32.25 ± 7.13% years is little different from that of women with a 

gestation ≥ 3 with an average age of 44.83 ± 4.35 % year. The average antiradical activity of women with parities 

less than 3 and an average age of 35 ± 7.32 years is equivalent to that of women with parities greater than or equal 
to 3 with an average age of 47.83 ± 2.16% year. The antiradical activity of the plasma of women consuming 2 to 

3 fruits and vegetables per day with an average age of 43.6 ± 4.39 years is higher by about 3.5% than those of 

women consuming only 1 fruit and vegetable / day with a mean age of 36 ± 10.07 years. Conclusion. The 
evaluation of the total antioxidant capacity of women's blood by radical scavenging shows that a slight oxidative 

stress is already gradually settling in the blood plasma of women aged less than or equal to 50 years. The 

consumption of fruits and vegetables enriches the body with antioxidant compounds. Gestity and parity greater 
than or equal to 3 slow down the onset of oxidative stress. 

 

INTRODUCTION 

Dans les systèmes biologiques, la production d’espèces 

réactives de l’oxygène (Reactives Oxygen Spicies : ROS, 

en anglais) est contrebalancée par les systèmes 

antioxydants tels que l’α-tocophérol, l’acide ascorbique, 

et des enzymes dont les plus représentatives sont la 

catalase, la famille des superoxydes dismutases, la 

glutathion peroxydase, la glutathion réductase [1-5]. Cet 

équilibre est rompu dans certaines conditions telles qu’une 

augmentation de la production des formes activées de 

l’oxygène (exposition à des concentrations élevées en O2, 

infection bactérienne, etc.) ou une diminution de 

l’efficacité des systèmes anti-oxydants [5]. On observe 
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alors une augmentation des concentrations intracellulaires 

des ROS responsables du stress oxydant [6-8]. Chez l’être 

humain, les dommages oxydatifs que subissent l’ADN, les 

lipides et des protéines sont associés à certaines maladies 

chroniques telles que les maladies cardiovasculaires [9], 

certains cancers [10], le diabète [11], les maladies 

inflammatoires, la maladie d’Alzheimer et d’autres 

maladies neurodégénératives [12], ainsi qu’au processus 

de vieillissement [5].  

Le vieillissement est un ensemble de processus 

physiologiques et psychologiques qui modifient la 

structure et les fonctions de l’organisme à partir de l’âge 

mûr [13-15]. C’est un processus lent et progressif qui 

diffère de la maladie, dont la cause principale est la 

présence des radicaux libres dans l’organisme.  

Etant donné que la prise de l’âge s’accompagne de 

dommages oxydatifs des biomolécules avec une 

augmentation possible des ROS, nous nous proposons 

dans cette étude d’évaluer l’activité antioxydante du 

plasma des sujets de même sexe, de différents âges, sans 

maladie chronique liée au stress oxydant. Ceci permettra 

de mettre en évidence l’effet de l’âge sur la capacité 

antioxydante totale du sang humain. L’activité 

antiradicalaire a été mesurée par piégeage du cation 

radicalaire de l’acide 2,2’-azinobis [3-

éthylbenzothiazoline-6-sulfonique] (ABTS•+) selon la 

méthode mise au point par Re et al.[16] et optimisée par 

N’negue et al.[17] avec l’acide gallique comme 

antioxydant de référence. Selon Fischer et al.[18], la 

méthode ABTS peut être utilisée en routine pour prédire 

la capacité antioxydante du sang, le plasma étant un 

meilleur substrat que sérum. 

 

MATÉRIELS ET MÉTHODES 

Échantillonnage 

Dix échantillons de sang ont été prélevés sur des femmes 

sans aucune pathologie chronique, âgées de 24 à 50 ans. 

Une Numération Formule Sanguine et un dosage de la 

CRP ont été effectués afin d’éliminer tout processus 

inflammatoire et/ou infectieux pouvant impacter sur les 

résultats. Un consentement éclairé a été signé par toutes 

les femmes. L’ABTS (acide 2,2’-azinobis[3-

éthylbenzothiazoline-6-sulfonique]), l’acide gallique, le 

persulfate de potassium (K2S2O8) et le 

dihydrogénophosphaste de sodium hydraté ont été achetés 

auprès de Sigma-Adrilch (Saint-Quentin Fallavier, 

France). L’eau utilisée a été distillée par l’équipement du 

laboratoire « Milli-Q Labo » (Millipore Japan, Tokyo, 

Japan). Tous ces produits sont de qualité pour analyses. 

L’activité anti-radicalaire a été déterminée par 

spectrophotométrie UV : Spectrophotomètre V-200 

(BOECO, Germany). La lecture de la densité optique a été 

faite à 734 nm, longueur d’onde d’absorption. 

Préparation des échantillons de sang 

Le sang de 10 sujets féminins sains, âgées de 24 à 50 ans 

a été prélevé au niveau veineux dans des tubes avec 

anticoagulant EDTA pour l’obtention du plasma. Tous les 

tubes ont été centrifugés à 3000 tours/minute pendant 5 

minutes. Les échantillons de plasma ont été dilués 100X 

au moment de la lecture au spectrophotomètre.  

Préparation des solutions d’acide gallique, 

« antioxydant de référence » 

L'acide gallique (acide 3,4,5-trihydroxybenzoïque) est un 

composé organique aromatique, utilisé comme composé 

anti-radicalaire de référence. Dix solutions de travail, de 

concentrations décroissantes, allant de 0,5 à 5 µM, ont été 

préparées par dilution de l’acide gallique dans de l’eau 

distillée. 

Mesure de l’activité anti-radicalaire 

Le principe du test de mesure de l’activité anti-radicalaire 

par la méthode ABTS est basé sur la diminution de 

l’absorbance à 734 nm du cation radicalaire ABTS•+ 

(coloration bleu-vert) en présence d’un composé 

potentiellement anti-radicalaire qui réduit le radical 

cation. La diminution de la forme radicalaire d’ABTS•+ 

entraine une décoloration de la solution. L’ion radicalaire 

ABTS•+ est obtenu en faisant réagir la molécule d’ABTS 

(7 mM) avec le persulfate de potassium (2,45 mM), dans 

de l’eau distillée pendant 16 heures à température 

ambiante et à l’abri de la lumière. La solution d’ABTS•+ 

obtenue est diluée avec du tampon phosphate de sodium 

(5 mM, pH = 7,4), afin d’obtenir une solution mère ayant 

une valeur initiale d’absorbance à 734 nm située entre 

0,65 et 0,70. Le cation radicalaire (ABTS•+) est stable 

pendant plus de 2 jours lorsqu'il est stocké à température 

ambiante et à l’abri de la lumière. Tous les dosages ont été 

réalisés trois fois et l’activité anti-radicalaire est calculée 

selon la formule ci-après : Activité anti-radicalaire (%) = 

[1 - (Ar-Ab)/(Ai-Ab)] x 100. Avec Ar= activité restante 

d’ABTS•+), Ai= activité initiale d’ABTS•+ et Ab= Activité 

du blanc. En fait, la réduction du radical cation ABTS•+ 

revient donc à déterminer l’activité anti-radicalaire etau 

total, les propriétés antioxydantes du plasma, 

comparativement aux propriétés antioxydantes de l’acide 

gallique (étalon). L’activité anti-radicalaire a été 

déterminée par spectrophotométrie UV dans des cuves de 

1cm de trajet optique (volume réactionnel de 2 mL). Le 

temps d’incubation est de 6 minutes à température 

ambiante. 

RÉSULTATS 

Validation de la méthode ABTS avec un antioxydant 

de référence « Acide gallique » 

 Activité anti-radicalaire de l’acide gallique en 

fonction de la concentration 
Le pourcentage (%) d’activité anti-radicalaire augmente 

linéairement en fonction de la concentration en acide 

gallique (Figure 3). Le radical ABTS.+ disparait en 

présence de l’antioxydant de référence. En effet, une 

activité anti-radicalaire de 14,39 ± 2,35 % a été enregistrée 

pour une concentration de 0,5 µM d’acide gallique. Cette 

activité passe à 98,9 ± 1,95 % pour une concentration de 

4,5 µM. Selon nos résultats, l’IC50 de l’acide gallique, qui 

est la concentration nécessaire à la réduction de 50% de 

l’activité anti-radicalaire (ou à la disparition de 50% de 

forme radicalaire ABTS.+) est de 2 M (0,37 µg.mL-1). 
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Caractéristiques générales de la population d’étude 

 

N° Age IMC PAS/PAD Gestité Parité Fruit/légume Activité anti-radicalaire(%) 

1 24 22,5 126/82 0 0 1/jour 31,9±0,01 

2 29 30,45 119/85 2 1 1/jour 29,71±0,4 

3 36 21,40 123/80 1 1 2-3/jour 37,3± 1,4 

4 37 26,35 116/74 5 2 1/jour 30,24±0,7 

5 40 24,5 110/60 1 0 1/jour 34,7 ±2,9 

6 44 29,4 110/70 4 2 2-3/jour 38,28±0,9 

7 45 23,90 101/66 4 3 2-3/jour 32,55±1,7 

8 46 28,37 110/70 5 3 2-3/jour 34,95±1,4 

9 47 26,50 1280/79 7 5 2-3/jour 34,73±0,5 

10 50 29 135/87 7 4 1/jour 34,28±1,5 

 

Remarques : d’après les données listées sur les tableaux ci-dessus, il n’existe pas d’hypertendue dans la population d’études ; 

5 personnes sur 10 sont en surpoids (IMC 25). La moitié des femmes consomme 2 fruits et légumes par jour, l’autre moitié 

ne consommant qu’un fruit et légume. Toutes les femmes de l’étude sont non fumeuses. 

Comparaison de l’activité antiradicalaire de l’ensemble des femmes 

Les résultats de l’activité antiradicalaire du plasma de toutes les femmes saines âgées de 24 à 50 ans sont représentés sur la 

figure 2. Ces résultats ne laissent pas entrevoir une relation claire entre l’activité antiradicalaire et l’âge des femmes pris 

individuellement. En effet, nous pouvons observer soit une faible augmentation, suivie d’une légère diminution ou 

inversement, de l’activité antiradicalaire avec l’âge. Exemple : l’activité antiradicalaire du plasma du sujet âgé de 37 ans est 

30,2% ; elle est de 38,28 % pour le sujet âgé de 44 ans et rechute à 34, 28% pour le sujet âgé de 50 ans.  

 

 
Figure 2 : Activité anti-radicalaire des différents échantillons de plasmas (dilués au 1/100ème) de femmes saines âgés de 24 à 50 ans. La proportion 

ABTS•+ transformée en ABTS+ en présence d’échantillons plasmatiques est calculée à partir de la variation d’absorbance à 734 nm mesurée par 

spectrophotométrie ; n = 2. 
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Figure 1 : Activité anti-radicalaire en fonction de la concentration de l’acide gallique après 6 minutes d’incubation. La proportion ABTS•+ 

transformée en ABTS+ en présence d’acide gallique est calculée à partir de la variation d’absorbance à 734 nm mesurée par spectrophotométrie. 

L’équation de droite est la suivante : y = 110,28x + 4,9 (R2 = 0,98) ; n = 3. 

y = 110,28x + 4,9939
R² = 0,9881
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Effet de l’âge sur l’activité antiradicalaire  

Nous avons divisé les femmes en deux groupes selon 

l’âge, et nous avons regardé l’évolution de l’activité 

antiradicalaire dans les 2 groupes. Le groupe1 regroupe 

les femmes d’âges inférieurs ou égales à 40 ans et le 

groupes 2 celles dont l’âge allait de plus de 40 ans à 50 

ans. Les résultats obtenus sont représentés sur la figure 3 

ci-dessous. Selon ceux-ci, l’activité antiradicalaire 

moyenne des femmes d’âges  40 ans était de 2,2% 

supérieure à celle des femmes d’âges ≤ 40 ans. En effet, 

cette activité moyenne est de 34,96 ± 2,08% pour les sujets 

d’âges  40 ans et de 32,8 ± 3,22% pour les d’âges ≤ 40 

ans.  

 

Effet de l’IMC et de l’âge sur l’activité antiradicalaire  

L’activité antiradicalaire moyenne de femmes saines avec 

un IMC inférieur à 25 kg/m2 et un âge moyen de 36,25 ± 

8,95 ans a été comparée à celle de femmes saines en 

surpoids d’un âge moyen de 42,16 ± 7,78 ans avec un IMC 

supérieur à 25kg/m2. Les résultats obtenus sont regroupés 

sur la figure 6 ci-dessous. Selon les résultats, l’activité 

antiradicalaire des femmes en surpoids avec une IMC 

supérieur à 25 kg/m2 et un âge moyen de 42,16 ± 7,78 ans 

est plus ou moins équivalente à celle des femmes avec un 

IMC inférieur à 25kg/m2 ayant un âge moyen de 36,25 ± 

8,95 ans. L’activité antiradicalaire des femmes avec une 

IMC ˂ 25 est légèrement supérieure à celle des femmes 

avec un IMC  25 kg/m2. En effet, l’activité 

antiradicalaire moyenne est de 34,15 ± 2,469% pour les 

femmes avec un IMC ˂ 25 contre 33,69 ± 3,22% ans pour 

celles avec un IMC  25kg/m2.  

 

 

Effet de la gestité et de l’âge sur l’activité 

antiradicalaire 

L’activité antiradicalaire moyenne a été comparée chez 

des femmes avec des gestités inférieures à 3 et un âge 

moyen de 32,25 ± 7,13 %, et des femmes de gestités 

supérieures ou égales à 3 avec un âge moyen de 44,83 ± 

4,35%. Les résultats obtenus sont regroupés sur la figure 

5 ci-dessous. Selon ces résultats, l’activité antiradicalaire 

moyenne du groupe des femmes ayant moins de 3 gestités 

et un âge moyen de 32,25 ± 7,13 % est peu différente de 

celle des femmes ayant une gestité ≥ 3 avec un âge moyen 

de 44,83 ± 4,35%. En effet, les activités antiradicalaires 

obtenues sont respectivement de 33,44 ± 3,3 % et de 34,17 

± 2,67% (figure 5). 

 

 

 

Effet de la parité et de l’âge sur l’activité 

antiradicalaire  

Les résultats des activités antiradicalaires moyennes des 

femmes saines avec des parités inférieures à 3 et un âge 

moyen de 35 ± 7,32 ans, et des femmes de parités 

supérieures ou égales à 3 avec un âge moyen de 47,83 ± 

2,16%ans sont représentés sur la figure 6. Selon ceux-ci, 

les valeurs des activités antiradicalaires des deux groupes 

de femmes sont plus ou moins identiques. En effet, 

l’activité antiradicalaire moyenne du plasma des femmes 

avec une parité inférieure à 3 est de 33,71 ± 3,65% contre 

34,13 ± 1,08 % pour celles dont la parité est supérieure ou 

égale à 3 (figure 6). 

 

 

 
Figure 3 : Activité anti-radicalaire moyenne des échantillons de plasmas 
(dilués au 1/100ème) de femmes saines d’âges ≤ 40 ans et des femmes 

saines d’âges  40 ans. La proportion ABTS•+ transformée en ABTS+ en 
présence d’échantillons plasmatiques est calculée à partir de la variation 

d’absorbance à 734 nm mesurée par spectrophotométrie ; n = 2. 
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Figure 4 : Activité anti-radicalaire moyenne des différents échantillons de 
plasmas (dilués au 1/100ème) de femmes saines âgées de 36,25 ± 8,95 
ans en moyenne avec un IMC < 25 ; et de femmes saines avec un IMC 
>à 25 âgées en moyenne de 42,16 ± 7,78 ans. La proportion ABTS•+ 
transformée en ABTS+ en présence d’échantillons plasmatiques est 
calculée à partir de la variation d’absorbance à 734 nm mesurée par 

spectrophotométrie ; n = 2. 
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Figure 5 : Activité anti-radicalaire moyenne des différents 

échantillons de plasmas (dilués au 1/100ème) de femmes saines 
âgées de 32,25 ± 7,13 ans en moyenne avec une gestité inférieure 

à 3, et des femmes avec une gestité supérieure ou égale à 3 et un 

âge moyen de 44,83 ± 4,35 ans. La proportion ABTS•+ 
transformée en ABTS+ en présence d’échantillons plasmatiques 

est calculée à partir de la variation d’absorbance à 734 nm 

mesurée par spectrophotométrie ; n = 2. 
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Figure 6 : Activité anti-radicalaire moyenne des différents échantillons de 

plasmas (dilués au 1/100ème) de femmes saines avec une parité 
inférieure à 3 et une moyenne d’âge de 35 ± 7,32 ans ; et des femmes 
âgées de 47 ± 2,16 ans en moyenne ayant une parité supérieure ou 
égale à 3. La proportion ABTS•+ transformée en ABTS+ en présence 

d’échantillons plasmatiques est calculée à partir de la variation 
d’absorbance à 734 nm mesurée par spectrophotométrie ; n = 2. 
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Effet de la consommation des fruits et des légumes et 

de l’âge sur l’activité antiradicalaire 

L’activité antiradicalaire moyenne du plasma de femmes 

avec un âge moyen de 36 ± 10,07 ans et consommant un  

fruit et légume par jour a été comparé à celle des femmes 

consommant 2 fruits et légumes par jour avec un âge 

moyen de 43,6 ± 4,39 ans. D’après les résultats obtenus 

(figure 7), l’activité antiradicalaire du plasma des femmes 

consommant 2 à 3 fruits et légumes par jour est supérieur 

de 3,5% environ à celles des femmes ne consommant 

qu’un  fruit et légume/jour. En effet, l’activité 

antiradicalaire moyenne du plasma est de 32,16 ± 2,27% 

chez les femmes ne consommant qu’un fruit et légume par 

jour et de 35,56 ± 2,26% chez celles consommant 2 à 3 

fruits et légumes (figure 7). 

 

 

DISCUSSION 

Notre étude a porté sur l’évaluation de l’activité 

antiradicalaire du plasma de femmes saines âgées de 24 à 

50 ans, sans aucune pathologie chronique ayant un lien 

prouvé avec la présence d’un stress antioxydant. Ceci afin 

d’observer l’effet de la prise d’âge ou du vieillissement 

sur la capacité antiradicalaire du sang. L’activité 

antiradicalaire a été mesurée par piégeage du radical libre 

ABTS.+ selon la méthode de Re et al.[16] optimisée par 

N’negue et al.[17] avec l’acide gallique comme 

antioxydant de référence. Dans cette méthode, la 

concentration du cation radicalaire ABTS•+de coloration 

bleu vert absorbant à 734 nm, diminue en présence d’un 

composé antioxydant capable de piéger ledit radical et le 

réduire en molécule non radicalaire ABTS+. Ce qui aura 

pour conséquence une diminution de l’absorbance à 734 

nm et une décoloration de la solution. Selon Fischer et 

al.[18], ce test peut être appliqué en routine pour prédire 

la capacité antioxydante totale du sang. Les résultats de 

l’activité antioxydante de l’acide gallique (molécule 

synthétique fortement antioxydante) valident la méthode 

choisie (figure l). La valeur de IC50 de l'acide gallique 

déduite de nos résultats était de 2 µM. Cette valeur est 

équivalente à celle obtenue par Sadat et al.[19] et N’negue 

et al.[17 ; 20], qui ont travaillé dans les mêmes conditions. 

Les résultats de l’activité antiradicalaire des plasmas des 

femmes âgées de 24 à 50 ans présentés sur la figure 4 ne 

laissent pas apparaitre une relation claire entre l’activité 

antiradicalaire et l’âge des femmes. En effet, nous 

pouvons observer soit une augmentation légère, suivie 

d’une diminution ou inversement, de l’activité 

antiradicalaire avec l’âge des femmes. Cependant, lorsque 

nous regroupons les femmes en tranches d’âges (figure 5), 

l’activité antiradicalaire moyenne des femmes âgées de 

plus de 40 ans est de 2,2% supérieure à celle des femmes 

d’âges inférieurs ou égales à 40 ans. Nous pouvons 

expliquer cette légère augmentation de l’activité 

antiradicalaire au-delà de 40 ans part les deux hypothèses 

suivantes. La première hypothèse serait la présence d’un 

léger stress oxydant dans le sang des femmes de plus de 

40 ans, avec pour conséquence une augmentation de 

composés antiradicalaires afin de lutter contre les radicaux 

libres générés par ce stress oxydant. D’ailleurs selon la 

littérature, le stress oxydant peut avoir pour conséquence 

l’augmentation de l’activité oxydante [21]. Rappelons que 

la cause principale du vieillissement est la présence des 

radicaux libres dans l’organisme [15 ; 5].Environ 5% de 

l’oxygène consommé lors de respiration est perdu dans 

nos cellules sous forme de radicaux libres oxygénés 

entrainant une détérioration progressive de l’ADN 

mitochondriale, signe du vieillissement. Lafréquence des 

délétions de l’ADNmt, et donc la production de radicaux 

libres oxygénés, augmenterait de façon exponentielle à 

partir de 50 ans pour atteindre des niveaux considérables 

chez des personnes plus âgées. La seconde hypothèse 

serait une augmentation de composés antiradicalaire dans 

le sang de ces femmes de plus de 40 ans du fait d’une 

alimentation riche en composés antiradicalaires tels que 

les fruits et les légumes. En effet selon la littérature, les 

fruits et les légumes sont riches en composés 

antiradicalaires tels que les composés phénoliques, les 

polyphénols, les flavonoïdes, les caroténoïdes, les 

anthocyanines, les vitamine C et E[22-27]. Nos résultats 

sur l’effet de la consommation des fruits et légumes et de 

l’âge, sur l’activité antiradicalaire moyenne des femmes 

(figure 9) valident nos l’hypothèses. En effet, selon ces 

résultats l’activité antiradicalaire moyenne des femmes 

consommant 2 à 3 fruits et légumes par jour avec une 

moyenne d’âge de 43,6 ± 4,39 ans était supérieure de 3,5 

% à celle des femmes consommant un  fruit et légume par 

jour ayant un âge moyen de 36 ± 4,39 ans. Ces résultats 

confirment à la fois la présence du léger stress oxydant 

liée à l’âge et l’augmentation de l’activité antiradicalaire 

liée à la forte consommation des fruits et légumes.  

L’effet de l’IMC et de l’âge sur l’activité antiradicalaire 

de femmes (figure 6) a montré que les femmes d’une 

moyenne d’âge de 36,25 ± 8,95 ans avec une corpulence 

normale (IMC ˂ à 25kg/m2) ont une activité 

antiradicalaire moyenne (34,15 ± 2,46%) casi-identique à 

celle des femmes en surpoids (IMC  à 25kg/m2) d’une 

moyenne d’âge de 42,16 ± 7,78 ans (33,69 ± 3,22%). 

L’activité des femmes à corpulence normale étant juste 

légèrement supérieur à celle des femmes en surpoids. 

Nous pouvons expliquer la baisse de l’activité 

antiradicalaire chez les femmes de plus de 40 ans par l’état 

de surpoids de celles-ci. En effet dans des travaux récents, 

 
Figure 7 : Activité anti-radicalaire moyenne des différents échantillons de 
plasmas (dilués au 1/100ème) de femmes saines d’un âge moyen de 36 

± 10,07 ans et consommant 1 fruit et légume par jour, et des femmes 
saines âgées de 43,6 ± 4,39 ans en moyenne et consommant 2-3 fruits 

par jour. La proportion ABTS•+ transformée en ABTS+ en présence 
d’échantillons plasmatiques est calculée à partir de la variation 

d’absorbance à 734 nm mesurée par spectrophotométrie ; n = 2. 
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N’negue et al.[28] montrent qu’un IMC élevé augmentait 

le stress oxydant chez les femmes avec des myomes 

utérins. La diminution de l’activité antiradicalaire du 

plasma pouvant s’expliquer par une réaction interne 

préalable entre les molécules antiradicalaires sanguines 

non enzymatiques (composés phénoliques totaux, les 

flavonoïdes, l’acide urique, l'acide ascorbique, l'alpha-

tocophérol, le bêta-carotène, le glutathion réduit (GSH), la 

bilirubine, les produits de peroxydation lipidiques etc…) 

et les radicaux libres plasmatique issus du stress oxydant. 

Ce qui diminue le taux de molécules antiradicalaires 

plasmatique susceptibles de piéger le radical libre ABTS.+. 

La conséquence étant une diminution de l’activité 

antiradicalaire mesurée. 

L’effet de la gestité et l’âge d’une part et de la parité et 

l’âge d’autre part, sur l’activité antiradicalaire du plasma 

des femmes a montré des résultats assez similaires 

(figures 7 et 8). En effet, selon les résultats obtenus, des 

femmes d’une moyenne d’âge de 32,25 ± 7,13 ans ayant 

une gestité inférieur à 3 ont montré une activité 

antiradicalaire moyenne peu différente de celle des 

femmes ayant une parité supérieure ou égale à 3 et un âge 

moyen de 44,83 ± 4,35 ans. De même, des femmes d’une 

moyenne d’âge de 35 ± 7,32 ans ayant une parité 

inférieure à 3 ont présenté une activité antiradicalaire 

moyenne plus ou moins égale à celle des femmes ayant 

une parité supérieure ou égale à 3 et un âge moyen de 47 

± 2,16 ans. Nous pouvons déduire de ces résultats qu’une 

gestité et une parité élevées (≥ 3) diminuerait le stress 

oxydant issu de la prise d’âge. Ce résultat est en accord 

avec la littérature. En effet, des travaux ont montré que la 

gestité et la parité auraient des effets protecteurs contre 

l’apparition du stress oxydant chez des femmes ayant des 

myomes utérins [28]. Nous pouvons donc par 

extrapolation dire que la gestité et la parité freinent 

l’apparition du stress dans  les maladies ayant pour 

étiologie les radicaux libres et dans le processus du 

vieillissement.  

CONCLUSION 

Cette étude a permis de mettre en évidence par la méthode 

ABTS qu’un léger stress oxydant s’installe déjà 

progressivement dans le plasma sanguin de la femme 

d’âge inférieur ou égale 50 ans. Que la consommation des 

fruits et légumes apporte des composés antioxydantes 

capables de piéger les radicaux libres produits par 

l’organisme tout au long du vieillissement. Ce qui pourrait 

freiner le processus de vieillissement cellulaire et 

l’apparition des pathologie chroniques dont l’étiologie 

serait liée au stress oxydatif. Cette étude montre aussi 

qu’une gestité et une parité supérieures ou égales à 3 

freinent l’apparition du stress oxydatif.  
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